
L'ABEILLE

ns Ommsoes parveus niu tertile de la9
voule que, nous nous étion>s tracée. Et*

I)ui!i, ce serait téméraire il nous (le vous
loir touchelerà des fiuits; tÎlor< unemo
rains. s'il es utile ot agréable de laire
revivre des actions que le temps a re-
11-cidieï de soit souille glacial, il est sou-
vent dangereuix dec s'attaquer à celles
<jui portent les traces d'impressions
ciicore récentes. Nous terminerons donce
ici notre récit ; toutefois, nvant de (lire
adieu il nos lecteure, înus nous rczer-
vons le plaisir dle signaler à leur bicn-
veillante attention, les fi',pires les plus
miarquantes que la Société Laval vit
Ja.lis briller dans son tein et qui iiaîi-
tenant, lbiit soit honneur ce sera un
dernier lionîînagi(e rendu aux annttaltes de
notre i t Ies lle Société.

(à contiuer.)

Pâque.

La lète de Pâàque a1 été céléb>rée avec
foraîle poilpe danS toutes les églises
dle q1ichee. Après les isolennielles
tristoises de la Semnainec-Sainte, lejioveux
chant <le l'alleluia nous lait ponur ainisi
lire renaître a une vie nouvelle.

Pûque lie -se célèbre pas tons les ans
à la illéme date. Cette fête est fixée au
dlistialie qui suit le quatorzième jour
die la lune de mars. t.ýe fst Je Oce
det Nicèe tenu eil .025 qui décidla cette
illestiouu, apurès la loinue controverse
<les Quasrto déciellans. Ce" derniers célé-
braient la fête de I'Aquie le 1 4ème jour
(le la lune de îmars, sans tenir complte <lu
jour de la semaine avec lequel cette date
licit coincîder. <'otnne ons croyait que
le Chirist avait été mis à mort. le iouir
illnie dle la1 ct.lébrationi de la Pwâque jui-

've, Ott voulait gatrder la mérie date pour
Il Pâque chirêtietine. Etjuisql'aul Coni-

tilee Ncéeles E-,gliscs (te l'occident
tussi qu'un lxal nombre d'ilssOrien-.

talsclébaiet eilles Pâqu llie dimanche
qui muit le 14ème Jour de l lutted(e smmrs

Conmme les miois ordinaires et les
moiî lunaires ont des longueurs dlif-
Rèrentes, P'âque occupe dans le calen-
drier (les p1ostions qui varient d'usne
tunne ù l'autre. Les euxi limitcs extrè-

mme sont le 22 mai cl. le 25 avril.
EU France l'amnnée coîmnie1lýa à IA

qjue, depuis le 12êème siècle jusqu'en
].50 1, où Cliarlta 12X fixaI au premuicr
j:snivitr le premier jour tie l'aiimée.

La lutu de P>âque a toujours eu beau-
coup d'éclat dans toute la chré-tienités
Ott l'ppelait 14t rcinc (la frics. Plus

les premiers siècles de notre ère les
églises étaient tout partiinliùrment or-
néesý e jour-là d'énormes cierges et les

elhrétivns se -. alutaient cei disant "Le

Cltri!it est re-ssii.citéý," .1 quoi ou répion-
dait, . Il l est vraimnt ressuscité. " »

llEgylibe (.recqule, Cil RZussie, a gairdé-
cette couitumne.

Le Saî<iSitétauit spécialement
consaeré. a cnférer aux cthuinsle
sacrement de Bapjtèiiie. Les cours dec
justice C-taienit fiKmes, des atiiioiesï dis-
tribliées avec abondance, les esclaves re-
cevaient leur liberté ; tous <devaient
prendre part à la joie commîune, le cou-
pable conmue 1' inniorenit, le pavre,
commue le riche, le Qeri, comume l'hoitmmle
libre.

P>resqume partout certaines crmne
Ipr4fanez se joignaient aux rits religieux.

Notons entru tzutres cette cuirieuse con
tumne de donner ce jour-là des Seufs colo-

rforti6és de <liveries nlières et appe-
lés «ifi4 (le 1dqucr. Dans un livre <le
compte d'un roi d'Angleterre, on) trouve,
une dèpeîse de 1 éir or40oît
(le Pâques.

Dans plusieurs paroisses <le notre:
prvice, (Jni croit que le soleil danse le:
=ain(e Pâqultes. Ent Irilnde on1 retrouve

la mômene croyance aussi que danms quel-
!îItc-. comités de l'Angleterre.

Nouvelles lbe ii-m.
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props ~s lrs dc e4wQlrscer! ctijuin
I 3&> pa- ' elklw'C Ji. k colitteiie

l>rei, li-v, par -Y. 1t. Ii)onit, 31. I>.,

Celc hmite luitC l'rhimre rosif'rmmo
une l'unIe de delaik i tl.--ut ail plus
lî:it point pisi- eui.x qui ><,etlieît de
l'iistoîre dit um'lda. Ai~ preme, nous
donnonios la liste deî dil'lrentes u.
lionîs quie tonule l'ailteur.

1 Oit e-zt le tomLil'2aiu d (haîplim ?
11 Où Mmtaî a-t-il 1-eldu le derisier

soup1ir?
11 ltcvcs- (le la tralismiud lJigù

I V 01iie (le Dl)omaron.
V Au iùniers do iqe.uî1ra

,,on vovya- de fi
V 1 drgle(u mott Cima la.

Vit 1Ori.,Iite dut mot Qýie,.
VIIINu mneà flI'î iuîsi

I X Les Liucîums(omemei~de
Qiîêbec.
X l'es L iciutîail.G oitvernîe ttrs do

Gas.,
XI França::ists à (Žuéteen 16 29.

XII Li.,e du éui.g de .aqîs
Carticir à sout 2e voyage au Canlada. CI)
1535.

Arl5NrtC~calendr31ier desï princi-
pjllix évéliements reliè'iculx <lut Ca:mnda
du 161î5 à lG650.

plus Imtî imietrei remîerciemnts à
Fteur î.ouil l'cuur 1civi de î'dttumpcr
lafte élwmle.

Ces Messieurs de la Physvique semn.
blent étre les enfants gâtés du siècle. Ne Nécrologie.
voilà-t-il p~as qu'ils vont n'avoir dtsor-
nmais qu'une heure de cours Iarionrills- Le Je.iSitau matin, la muort. at en
qu'aux vacances, tandis qu'il nous fan- levé tulîltet1uent à sa E mîille, M.lalnmo
(Ira, nous, le commun des mortels, qua- Rai.êéameJspiefanvoy73.
tre longues heures durant nous courber DeBlki, veuvre de fu, C1-E aron,
encore cliaque jour sur Lbt nond et 1 ni son vivant iueatGuenu
Lancelot. Au reste noue leur en vout (le la 'rOvinlec do Qluôbcc. SOI, service a
Ionis pas trop, notre torr viendra. été chal à la B3asiliquîe, lundi, par Sa

1 Mgr l'Archevéque, desýsô I
Mgr. 1*X* Paquet qui a déjà fait dloit .1 î'abb P-0 L-iaé, comme~ trcliidi.tcr,

iîo:i confrères phsicienis dc ses 1 fremt dscî- .- 1 Pqe tN as
le ~,*~>* ~ ~ ~ Imrt comme diacre et.usdiv. Mr.es -,ur le lIu<,-eiqtc a bien voulu ê (-nr- t le rtc Qîuébec a faîit la levée dut(Ire -a généèrosité il tons les éves de: _n-p Une I,.)Ilo recueiflie enlcomlbrait

lihiilu>Sop!;ie.le.s nefs; de 1: laiiqe oni y remarquait
- -de.. eitovens! (te tons lwrag de la $0.

SociétéLaval. levoirzsà celle qui avait ton jours> su s'.tttî-
Socité ava. rr F*e-tiino (le tout le mnonde; les auttre,

Mr. Aluhoso ileaulicu a (dvbjte, di-: demandIiter mu Dil u o miericorde du
mncîhxe, un vi-<uireux diýscouir.- coutre volIickl recevoir (dmîIs lat patrie

l'Isîigc(ommR.,aleclibhi pa lc Ai> .- jte culle qumi daignia le,ý scouri- damis
ig1ais, da-ns les preniérces aiménes tc: e usulez-vus, Inîmuhl

s»clporenitraiver la liberté dcz, Jpo~,De aapi. î~iic u('amadiens., Certes ce sera un granîd me- sa ervatte ziétait. ressdemo diîgîme <tu pamr-
rie zar econcours outcrtdncee ieria.W bfctmr tlc. chus.

Societé, que d'avoir d<înii lieu i des -lc nti ged ,îamcqau-.
travaux asijudicieux' sur c*ï faits iia. lins et huit mois.

U ortauits do notre histoire. L.es plus cin-1 Ma:neiroin était umère dic M. 1*abbd
barrasséès seront petit-être à la fli les 1A.Ofl vicaire da St-Citri de Belli>
memibres du jury, qui sicemuront lusl le-. chasc et rmtnêode trois de vos con.
quel cournner parmi tant, do vnillants frZet-s
ýjoutnttr,.


